L’ambre : des larmes végétales mémoires du temps jadis.
 Venez observer sous loupe binoculaire
« Oh si tu pouvais parler, petite mouche, toute autre serait notre connaissance du passé. » Kant (1724-1804)
L’ambre est une résine végétale « fossilisée ». En réalité ce n’est pas une vraie fossilisation car il n’y a pas de substitution d’une matière par une autre minérale. Ce n’est qu’une modification chimique des composés chimiques qui deviennent un polymère.  Elle a perdu ses substances volatiles pour devenir un « minéral organique » précieux. D’autant plus que dans sa prison dorée elle enferme une multitude de petites bestioles. Elle a été la vedette et le point de départ du film Jurassique Park en lançant l’idée « vraisemblable » mais fausse que l’on pourrait y retrouver le sang de dinosaures dans le tube digestif de moustiques, et de là  retrouver l’ADN  permettant de recréer des dinosaures. Autant tordre le cou de cette imaginaire fantastique tout de suite. D’autant que dans le film il y a un anachronisme de taille : l’ambre est extrait en Dominique et il est âgé de 23 à 30 millions d’années. Les derniers dinos ont disparu il y a 65 Ma : pas de danger d’y trouver  du sang de dino dans un moustique qui vivait 35Ma après la fin des dinosaures ! On n’y arrive pas avec des tissus congelés plus récents de mammouth et on a des éléphants vivants pour aider à la manœuvre, ce qui n’est pas le cas pour les dinos. Aucun animal actuel n’est suffisamment apparenté aux dinosaures et les restes d’ADN trouvés sur un T Rex sont beaucoup trop fragmentaires. Inutile de rêver donc !

L’ambre est une « médecine «  naturelle que les végétaux comme les conifères et certains feuillus sécrètent pour se défendre contre les insectes et les champignons qui les agressent. 

Après 2 millions d’années (parfois plus -230 000 000 d’années) la résine devient ambre. Nos ancêtres, il y a 30 000 ans, l’appréciaient déjà. 

L’importance fondamentale des inclusions succinifères (succin= autre nom de l’ambre) est non seulement la reconstitution d’un milieu ancien, mais surtout l’un des points critiques fondamentaux  au catastrophisme. Le chercheur Dany Azar du Muséum de Paris a dit que l’on retrouve les mêmes familles d’insectes (comme les moucherons phlébotomes) inféodés aux mêmes végétaux succinifères à 10 millions d’années d’interval. Or après la prétendue hécatombe mondiale (due à la météorite du Yukatan), par quel « miracle » (impossible selon tous les paléontologues sérieux) pourrait-on retrouver les mêmes insectes et les mêmes plantes 10 millions d’années plus tard ? Tout montre en paléontologie qu’après ce temps là, la vie crée du nouveau, puisqu’il y a évolution !!! Ces propos sont confirmés par le paléobotaniste Jean Dejax du Muséum qui affirme que « les archives paléobotaniques n’enregistrent aucun argument signifiant un quelconque bouleversement écologique au passage Crétacé-Tertiaire. » Tout est confirmé par la découverte dans le Colorado d’une centaine d’espèces végétales datées de  -64Ma ; une telle diversité après catastrophe (-65Ma) aurait nécessité 10 millions d’années, ici  1 petit million d’années ; une seule explication raisonnable : pas de catastrophe mondiale ! Et tout cela pour un petit bout d’ambre … il y a de petits détails qui changent la face du monde !
En France on a trouvé la plus ancienne fourmi dans l’ambre de Charente Maritime (96Ma) !
Mais c’est l’ambre Balte de Pologne, Lituanie, Estonie, Lettonie qui est le plus connu. A Königsberg  dans la baie de Gdansk dans une couche d’argile de 6m d’épaisseur, sous 30m de stériles on exploite l’ambre. Parfois la mer remue les fonds et fait naturellement sortir l’ambre que l’on récolte sur les plages. Car l’ambre flotte sur l’eau salée (un moyen  pour la distinguer d’une copie en plastique). Chaque année on extrait plus d’un milliard d’organismes fossiles de l’ambre. Ceci explique que l’on puisse en acheter en bourses de collectionneurs. 
Attention aux faussaires : en Amérique latine, Mexique notamment, on inclue des insectes actuels (sauterelles) ou des scorpions dans des ambres fondus ou pire dans du plastique. Pour en savoir plus : un excellent livre très illustré : L’Ambre Miel de fortune et Mémoire de vie par Eric Geirnaert aux éditions du Piat  Glavenas 43200 Saint Julien du Pinet

http://www.leregnemineral.fr     l’auteur a un site intéressant : http://ambre.jaune.free.fr
On le contacte à  eric_geirnaert@hotmail.com  

